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Avant le traitement

Après le traitement

ARTICLES HISTORIQUES

La négligence des maux à leur début se 
rencontre aussi bien chez les européens que 
chez les musulmans:

Il arrrive parfois que les maladies non 
soignées deviennent inguérissables.

Un européen atteint d’une tumeur. Il a été 
opéré deux fois : on a enlevé la tumeur. Mais 
chaque fois la tumeur est reparue.

ARTICLES HISTORIQUES



Maroc Médical, tome 34 n°4, décembre 2012	 299

ARTICLES HISTORIQUES

Deux sciences font le médecin : le diagnostic et la 
thérapeutique.

Le diagnostic est l’art de définir exactement la 
cause du mal. La thérapeutique est de supprimer le 
mal, de le diminuer, de le soulager.

Le diagnostic est le premier acte du médecin auprès 
du malade. Avant d’appliquer des remèdes à une 
maladie, il faut d’abord savoir en quoi elle consiste.
Il faut examiner la malade. Et cet examen est d’autant 
plus long que les causes du mal difficiles à trouver, et 
d’autant plus sujet à erreur que les causes du mal sont 
invisibles.

La radiographie et la radioscopie sont une invention 
admirables, qui permet au médecin dans beaucoup de 
cas, de voir l’endroit précis où le mal prend sa source 
et de photographier sur la plaque cet endroit même.

Autrefois les médecins jugeaient de la présence 
d’un cancer ou d’un ulcère à l’estomac; au foie, à 
la vessie, d’après les manifestations du mal, et leurs 
conclusions étaient parfois fausses. Aujourd’hui 
l’intérieur du corps humain est rendu visible grâce 
aux appareils de radioscopie, et le médecin peut voir 
le cancer ou l’ulcère et préciser l’endroit exact où le 
mal se trouve; et les appareils de radiographie fixent 

Les medecins radiologistes 
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Salle de radiographie du Dr. Emile Speder 

sur le papier l’image que le médecin a déjà vue et ne 
lui permettent pas la moindre hésitation.

Le diagnostic, l’étude des maladies et l’examen 
des malades ont donc été transformés par les appareils 
de radiographie et de radioscopie.

Mais la thérapeutique elle-même a été bouleversée 
par les appareils électriques qui ont souvent raison des 
méthodes les plus rebelles.

La physiothérapie a pris ces dernières années un 
essor considérable par l’emploi des rayons x et du 
radium.

Il y a vingt ans, la physiothérapie consistait surtout 
en massages, gymnastique en hydrothérapie.

Aujourd’hui, la découverte d’appareils qui 
émettent sur nos tissus des ondes électriques, sources 
d’énergie, de chaleur et d’équilibre, a transformé bien 
des traitements.

Et un grand nombre de maladies qui, à cause des 
dispositions inexplicables du malade, résistaient 
aux médicaments, sont guéries avec succès par 
l’application du courant électrique abcès, anthrax; 
cancers, furoncles, goutte, maladies de la peau, 
névralgies, paralysie, rhumatisme, ulcères. fibrômes, 
pertes de sang des femmes, etc... etc...

Des appareils perfectionnés sont inventés chaque 
jour pour permettre aux médecins d’utiliser les courants 
électriques spéciaux et leurs conceptions sur les 
traitements physiques, évoluent et se perfectionnent. 
Il y a quelques années, les médecins utilisaient en 
matière de courant électrique la forte dose, le coup 
de massue; aujourd’hui ils l’emploient sans douleur et 
aussi, se basant sur des études scientifiques nouvelles. 
Ils peuvent par de faibles doses de courant, faire 
pénétrer des médicaments dans le corps et aux points 
malades. Les traitements sont parfois très longs 
mais donnent des résultats qu’on obtiendrait pas par 
d’autres méthodes.
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Salle de radiographie Dr. E Speder

Dr. E Speder prenant des clichés de radiologie

La radiothérapie ou traitement par les rayons, a des 
règles, plus précises encore. Ici la tendance actuelle 
est aux doses longues et fortes. Le radium qui coûte 
si cher, a dans le traitement de certaines maladies une 
action remarquable.

Mais les appareils de radiographie, de radiothérapie 
exigent des locaux très vastes, des capitaux importants 
et des connaissances très spéciales.

Voilà pourquoi des très rares médecins se sont 
spécialisés dans cette branche nouvelle de la médecine 
moderne. Ils mettent à la disposition de leur malades 
leurs installations coûteuses dont la manipulation et la 
surveillance nécessitent une grande expérience.

Au Maroc, c’est au docteur Speder que l’on 
doit l’équipement des hôpitaux en appareils 
radiographiques. C’est le Dr Speder qui, en 1917, 
décida le Résident général à doter l’hôpital militaire de 
Casablanca d’un appareillage radiologue moderne.

En 1917, il fut nommé par le Ministère de la 
Guerre, médecin chef du Service Central d’Electro-
Radiologie et de Physiothérapie du Maroc. Dès ce 
moment, l’organisation de laboratoires de radiologie 
à Rabat, Meknès, Fès, Marrakech, Taza, Oujda, fut 
décidée et réalisée.

Après la guerre, il fut maintenu par le Ministre, et 
quoique démobilisé, dans ses fonctions de médecin chef 
du Service Central d’Electro-Radiologie du Service 
de Santé Militaire et devint conseiller technique pour 
l’électro-radiologie de la Direction de la Santé et 
d'Hygiène publiques, fonctions qu’il exerce encore 
avec une autorité indiscutable depuis plus de 20 ans.

Les instituts privés, bien installés, pour le 
traitement de malades qui ne veulent pas aller à 
l’hôpital, possèdent avec plus de luxe, des appareils 
de radiographie et de radioscopie très modernes, dont 
les indications précieuses permettent aux médecins 
d’appliquer aux malades faisant l’objet de leurs soins, 
des traitement sûrs et plus efficaces.

dr. emile speder
Fondateur de la revue Maroc 

Médical

dr. fournier
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Maroc Médical, tome 34 n°4, décembre 2012	 301

ARTICLES HISTORIQUES

Photo en pré-radio-thérapie

Photo en post radio-thérapie (1 mois après)
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Nos lecteurs en trouveront quelques-uns dans les pages qui vont 
suivre.

Jambe fracturée :
Les appareils de radioscopie et radiographie permettent de voir 

exactement l’endroit où l’os a été brisé. Grâce à cette radiographie le 
chirurgien ne peut plus se tromper.

Thorax :
La photographie qui représente le thorax d’un homme permet au 

médecin de voir ce qu’il y a dans le coeur, dans le foie; dans les poumons. 
Cette photographie n’expliquera rien au lecteur étranger à la radiographie: 
mais le médecin, habitué à la lecture de ces photos, précisera tel ou tel 
point qui servira de base exacte à un traitement approprié.

QUELQUES EXEMPLES DE L’UTILISATION DES APPAREILS DE 
RADIOLOGUE

Les appareils de radiothérapie 

(médecine par les rayons x), 
agissent sur les tissus malades, 
détruisent les tissus morbides, 
fortifient les chairs dessèchent 
les plaies et, au bout d’un certain 
nombre de séances (il faut compter 
parfois une semaine, parfois 2 ou 3 
mois de traitement) le malade est 
guéri. Celui que nous donnons en 
exemple avait un cancer à la joue 
gauche. La photo d’en haut montre 
son état lorsqu’il vint au Centre 
Bergognie : la photo d’en bas 
montre son état amélioré après un 
mois de traitement.
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Les médecins Oto-Rhino-Laryngologues 
ont fait depuis quelques années des 
progrès incessants, particulièrement en 
thérapeutique.

L’oto-rhino-laryngologie fut considérée 
d’abord comme essentiellement médicale. 
Plus tard, la fréquence des opérations en 
fit une annexe de la chirurgie générale. 
Aujourd’hui, cette spécialité a conquis 
son autonomie car en dehors de moyens 
spéciaux pour déceler les maladies, elle 
possède une thérapeutique particulière 
qui doit être appliquée différemment à 
chacune des 3 branches principales qui la 
constituent : oreilles, nez, gorge.

Nous avons demandé à un spécialiste 
renommé, quels sont les cas de maladie 
les plus fréquents chez les marocains 
marocains. Voici ce qu’il nous a dit : «Nous 
recevons surtout les autochtones fortunés 
ou aisés, mais peu d’ouvriers envoyés par 
les compagnies d’assurances.

«Si tout être humain est sujet à un groupe 
de maladies dont la médecine a établi une 
liste (bien longue hélas !) en oreille, nez, 
gorge, l’arabe et l’israélite ne se sont privés 
d’aucune maladie inscrite sur cette liste. 
Par contre, ce qui varie beaucoup c’est la 
répartition de ces maladies. L’arabe fait 
me semble-t-il moins d’otites aiguës, mais 
davantage d'otites chroniques. Les corps 
étrangers des diverses cavités de la face 
sont fréquents surtout chez les enfants. Le 
corps étranger le plus nocif est le noyau de 
jujubier dans l’oreille à cause de la difficulté 
de l’extraire sans opération. La surdité chez 

Les medecins des oreilles, du nez, de la gorge :
otorhino-laryngologues

dr. plande

dr. agostini

dr. dourmossis

l’arabe est plus souvent d‘origine syphilitique 
que scléreuse. Les destructions de la cloison 
nasale et du voile du palais sont fréquentes 
chez le blédard, les polypes du nez et des 
oreilles atteignent parfois des dimensions 
record, sortant par le front ou les narines. 
Heureusement ils sont facilement guéris par 
une intervention chirurgicale.

«Les enfants arabes ont moins souvent 
de l’obstruction nasale par des végétations.

«Quant aux anomalies de croissance, 
elles m’ont paru fréquentes. Est-ce la faim, 
les mauvaises conditions de l’habitation, le 
sédentarisme des femmes ou la syphilis? 
Peut-être toutes ces raisons jouent-elles 
leur rôle.

«En tout cas, dans toutes les populations 
indigènes pauvres on souffre de carence 
vitaminée ou d’intoxication alimentaire. 
La répercussion sur les dents (stomatites 
infectieuses ou scorbut), le pharynx 
(pharyngites d’élimination), le nez 
(rhinite chronique purulente) en sont des 
témoignages fréquents.

«Les maladies cutanées de la face 
et du cuir chevelu sont la règle; peu 
d’indigènes y échappent. Les teignes ont 
diminué; actuellement on trouve beaucoup 
d’indigènes qui n’en sont pas atteints. Les 
cas de champignons sont nombreux.

«Enfin les tumeurs telles que cancers et 
sarcomes se retrouvent chez tous, avec une 
fréquence égale. Malheureusement, les 
arabes surtout viennent trop tard. Que de 
cas seraient parfaitement guérissables si 
les soins avaient été commencés à temps !

ARTICLES HISTORIQUES
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1. Cette femme a sur la joue une plaie 
qu’on appelle champignon. Ce mal est un 
accident qui arrive souvent aux personnes 
qui soignent les pigeons.

Cabinet de 
consultations et 
d’opérations du

Dr. André 

Le Dr. André dans son cabinet de travail.

2. Autrefois il fallait de 15 jours à 3 ans 
pour obtenir la guérison. Aujourd’hui au 
5e jour le mal est éradiqué.

3. Et au bout de 8 jours de traitement, le 
mal est guéri.
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Si la médecine n’a pas fait pour l’allongement de la vie et la 
suppression des maladies de bien sensibles progrès, par contre 
la chirurgie moderne a complètement transformé les salles 
d’opérations et elle transforme la médecine elle-même.

L’outillage est de plus en plus parfait; il permet au chirurgien 
d’atteindre les parties les plus minuscules du corps et de les traiter 
avec sûreté, sans les toucher, et de les mettre à l’abri de toute 
contamination par les microbes qui peuplent la peau des mains. Il 
permet une antisepsie parfaite de toutes les plaies.

Mais c’est grâce à l’anesthésie que la chirurgie a marqué des 
progrès énormes et que les chirurgien guérissent les maladies 
dont ils ne se préoccupaient pas autrefois.

Autrefois le chirurgien se bornait à ouvrir des abcès, à enlever 
des organes enflammés ou cancéreux ou à faire de l’orthopédie.

Aujourd’hui, et depuis vingt ans, il s’efforce de corriger les 
effets cliniques des maladies, guérit les entorses aussi vite que les 
plus habiles rebouteurs, transforme le sort des phlébitiques, des 
maladies atteints d’angine de poitrine d’asthme rebelle, diminue les 
inconvénients les plus graves de la paralysie faciale, de soulager un 

Les chirurgiens

dr. comte

dr. martin

dr. sesini

dr. thomann dr. sacuto

dr. gruffy

dr. perard

grand nombre d’états douloureux au niveau 
des membres, de l’abdomen, de supprimer 
tous les cancers, toutes les tumeurs, tous les 
kystes, etc... etc..

Autrefois le chirurgien était arrêté par les 
cris du malade, par ses contorsions sous l’effet 
de la douleur. Aujourd’hui un tampon soit de 
chloroforme, soit d’éther, soit du chlorure 
d’éthyle, placé sous le nez du malade l’endort 
sent qu’il s’en doute, pour un temps bien 
déterminé, d’un sommeil tellement profond 
que le chirurgien peut à son aise tailler la chair, scier les os, arracher 
les nerfs et les muscles, enlever des membres entiers, sans que le 
malade fasse de mouvements désordonnés. Et ce n’est que lorsqu’il 
se réveille que le patient s’aperçoit qu’il lui manque un bras, une 
jambe, ou que son ventre à été recousu après opération.

Souvent même le maladie n’a pas besoin d’être endormi pour 
être opéré, surtout quand il s’agit de petites opérations. De simple 
pulvérisations ou de simples badigeonnages d’anesthésiant 
(chlorure d’éthyle, cocaïne) sur la partie du corps à traiter rend 
insensibles au toucher et à plus forte raison à la douleur la partie 
que le médecin doit opérer.

ARTICLES HISTORIQUES
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DR. ALEXINSKI DR. BARBEZAT

Tous les hôpitaux et la plupart des infirmeries 
importantes sont équipées de salles d’opération 
modernes.

Mais plusieurs chirurgiens ont créé des cliniques 
où ils opèrent les malades et surveillent les suites de 
l’opération avec plus de temps qu’ils n’en ont dans les 
salles d’hôpitaux.

Les principales cliniques installées à Casablanca 
sont les suivantes : 
- Clinique du docteur Alexinsky, 19 boulevard de 

Lorraine.
- Clinique du docteur Comte, boulevard de la Marne 

à Mers-Sultan.
- Clinique du docteur Martin, 130, rue Blaise Pascal.
- Clinique du docteur Pérard, boulevard Gouraud.

Enfin deux cliniques pour les accouchements :
- Clinique du docteur Sésini, immeuble Tazi, avenue 

d’Amade.
- Clinique du docteur Barbezat, rue de l’Horloge.

On ne saurait trop le répéter : la plupart des maladies 
de peau ou des blessures deviennent graves à cause 
du matériel souillé qui les touchent : mains sales, 
chiffons, poussières, etc.. Toutes les blessures doivent 
être tenues dans un état de propreté parfaite; sinon les 
tissus s’infectent, s’enflamment et dégénèrent en plaie 
souvent graves. Il ne faut jamais toucher une plaie 
avec les doigts, ni jamais toucher aux pansements 
faits par le médecin ou le pharmacien.
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Les maladies des yeux sont fréquentes au  Maroc. 

Dans les six dispensaires spéciaux de Casablanca, Rabat, 

Fès, Oujda, Marrakech et Tanger les médecins oculistes 

ont donné en 1937 plus de 382.000 consultations.

Les affections les plus répandues sont celles des 

paupières (blépharites), de la conjonctivite (trachome) 

et du cristallin (cataracte).

Les malades des yeux sont des maladies tellement 

spéciales, tellement délicates à soigner à cause de la 

fragilité des organes atteints que plusieurs médecins 

se consacrent exclusivement à les soigner.

MEDECINS OCULISTES : OPHTALMOLOGUES

DR. ROIG DR. LEFORT DR. ANDRÉ ODOUL DR. AUGUSTE LAURENT

Salle d’examen chez le Dr. Le fort. Salle de consultations et d’opérations chez le Dr. Odoul.

Les médecins oculistes possèdent tous des cabinets 

de consultation et d’opération. Ils sont à la fois 

médecins et chirurgiens.

La plupart des maladies des yeux nécessitent en 

effet des lavages, des applications de compresses 

et de pommades spéciales,  atteints, mais plusieurs 

exigent des interventions chirurgicales excessivement 

délicates auxquelles il faut être habitué pour les mener 

à bien.



Maroc Médical, tome 34 n°4, décembre 2012 307

Toutes les maladies de la peau ne sont pas 

d’origine syphilitique. Plusieurs d’entre elles 

sont constitutionnelles (acné, eczéma, furoncles), 

d’autres sont accidentelles (pelade, gerçures, 

ulcères, teigne).

Toutes les maladies des voies urinaires ne sont pas 

non plus d’origine syphilitique (cystite, cancer, etc.).

Les médecins des maladies de peau et des 

voies urinaires ne sont donc pas exclusivement 

des spécialistes de la syphilis. Ce sont plutôt des 

médecins généralistes.

D’ailleurs, un grand nombre d’entre eux ne 

considèrent plus les maladies de la peau comme des 

maladies superficielles, extérieures, mais comme 

des manifestations d’un état biologique qu’il faut 

modifier. Ils ne soignent plus seulement le mal 

qui se voit : c’est le sujet lui-même qu’ils visent à 

modifier.

LES MEDECINS DES MALADIES DE LA PEAU : DERMATOLOGUES

ET DES VOIES URINAIRES : UROLOGUES

DR. LEPINAY, 2ème directeur 
du journal Maroc Médical 

DR. AZEMAR DR. LOTSY

DR. CAULIER

DR. CHIC. Cabinet de consultations du DR. WELSTEIN 
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DR. RATCHKOWSKI DR. WELSTEIN

Quant aux maladies des voies urinaires, elles 

bénéficient largement des lumières éclatantes de 

la radiographie, qui permet de voir et de préciser 

l’endroit, si caché soit-il, où se trouve la lésion, 

source du mal.

Mais si ces maladies sont difficiles à soigner et 

si les progrès appartiennent à l’avenir, il faut noter 

que de grands progrès sont chaque jour réalisés, 

surtout dans le domaine de la syphilis.

Pour la tuberculose rénale, le traitement 

opératoire reste la seule formule sûre pour donner 

la guérison au malade.

Il en est de même des tumeurs qui se trouvent 

dans les voies urinaires : le bistouri et surtout le 

bistouri électrique sont le seul remède efficace.

Le médecin des voies urbaines est donc aussi 

chirurgien. Et c’est ce qui met en relief la valeur des 

médecins dermatologistes :  Ils doivent connaître les 

données de la médecine générale en même temps 

que posséder l’habileté du chirurgien.

Il faut se défier des boutons qui se dispersent 

sur la peau et les soigner immédiatement. Si on n’y 

prend pas garde ces boutons peuvent devenir une 

sorte de lèpre très difficile à guérir.
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Qu’est-ce donc que la médecine homéopathique ?

Ce n’est point, comme d’aucuns semblent le croire, 

une médecine mystérieuse, destinée seulement à une 

élite, non !la médecine homéopathique, vieille de 

plus de cent cinquante ans, est actuellement répandue 

dans le monde entier et s’adresse à tous ceux qui 

souffrent.

Au point de vue de sa définition, nous pouvons 

dire que l’homéopathie emploie pour soigner et 

guérir les malades des  remèdes qui, donnés à doses 

pondérables à l’homme bien portant, provoquent chez 

ce dernier des symptômes analogues à ceux que l’on 

veut soigner et guérir chez l’homme malade.

Cette formule se rapproche  sensiblement de celle 

d’Hippocrate, le père de la Médecine, qui écrivait : «La 

maladie a été créée par des influences semblables aux 

effets du remède et elle sera supprimée par les remèdes 

qui détermineront l’apparition des mêmes symptômes».

Après Hippocrate, Paracelse basa ses théories 

médicales sur les mêmes principes, mais c’est 

Hahnemann qui mit vraiment au point la doctrine 

homéopathique, qui en posa les bases rationnelles 

qu’il concrétisa en ces quelques mots :

«Les semblables sont guéris par les semblables».

C’est là la loi qui est à la base de l’homéopathie, 

c’est l’assise solide sur laquelle repose tout l’édifice.

Toute les maladies, quelles qu’elles soient; peuvent 

être soignées par l’homéopathie.

C’est la loi des  semblables qui commande le choix 

du remède. Cette loi est complétée dans la prescription 

de ce remède, par la loi de l’infinitésimalité qui 

découle de la première.

Le savant Samuel Hahnemann qui, comme il est 

dit plus haut, créa l’homéopathie à la fin du 18e siècle 

et professa cette doctrine à Paris pendant les dernières 

années de sa vie, se rendit compte, au cours de sa pratique 

médicale et son expérimentation, qu’il importait de 

réduire les doses pour obtenir le maximum d’effet. 

C’est pourquoi l’homéopathie ne produit jamais dans 

l’organisme un effet toxique, mais un effet réactif.

L’homéopathie guérit, mais jamais elle ne guérit 

aux dépens de la vitalité de l’organisme.

Tous les médecins qui pratiquent la thérapeutique 

homéopathique, et ils sont chaque jour plus nombreux, 

ont foi dans leur art ! Ils savent qu’avec leur méthode, 

ils ont augmenté les chances de guérison dans des 

proportions considérables, ils savent que devant des 

cas, soi-disant désespérés, ils ont réussi, ils savent 

enfin qu’aujourd’hui, tous ceux qui sont soignés par 

l’homéopathie, sont soignés par une médecine qui 

comporte presque toujours l’espoir d’une guérison !

Venez donc sans crainte vers l’homéopathie et 

vous en apprécirez vite les bienfaits !

DR. EMILE LUCIEN DR. R. E. BAUDRY. directeur 
des homéopathes

LA MEDECINE DES HOMEOPATHIQUE
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La lune qui exerce sur la nature une influence incontéstée 
exerce aussi une influence sur les vers intestinaux

Autrefois, les médecins donnaient aux vers 

intestinaux une place importante dans la pathologie. 

Depuis plus d’un siècle, cependant, les désordres 

causés chez l’homme par ces parasites ont été presque 

complément oubliés.

Et pourtant, des appareils de laboratoire 

perfectionnés ont permis de découvrir de nombreux 

parasites inconnus jadis ; l’évolution des vers passant 

parfois par plusieurs état larvaires a été précisée ; 

les parasitologues du monde entier ont accumulé les 

travaux et recherches. Les traités de parasitologie 

décrivent un certain nombre de méfaits des parasites 

intestinaux, mais malheureusement la parasitologie 

ne fait encore l’objet que d’études accessoires, et l’on 

vit encore dans la méconnaissance presque générale 

des troubles cliniques causés par du parasitisme qui 

s’installe sous l’influence du colmatage de l’intestin 

grêle, de maladies infectieuses, d’alimentation 

déséquilibrée, ou de carences (avitaminoses) de toute 

nature, provoquant un retard important du transit 

intestinal.

INDICATIONS

Chez les hommes comme chez les animaux, les 

vers intestinaux sont beaucoup plus répandus qu’on ne 

le croit habituellement, et ils engendrent souvent des 

troubles tels que : mauvaises digestion, douleurs ou 

creux de l’estomac, appendicite, coliques, lésions de la 

vésicule biliaire, dépression physique et nerveuse, sang 

dans les selles, insomnies, cauchemars, grincement 

de dents nocturne, broncho-pneumonie vermineuse, 

goitre, asthme, crises épileptiformes, eczéma, psoriasis, 

méningite, migraine, névralgie du trijumeau, etc..

Lenoir et Deschiens examinant 2.000 malades à 

l’hôpital Saint-Antoine, ont remarqué que 60% étaient 

porteurs de vers intestinaux et que chez 17 % un rôle 

pathogène additif était joué par ces parasites. Tyrode 

attirait dernièrement l’attention de nos collègues sur 

cette question à la Société de Pathologie Comparée 

qui a consacré du reste sa séance solennelle annuelle 

aux anémies vermineuses. C’est encore le médecin 

Lieutenant-Colonel Fouque qui récemment a attiré 

l’attention sur la Parasitose intestinale méconnue.

LE MEDECIN CAUSAL
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Il en résulte une nécessité capitale de la 

thérapeutique anthelminthique, les vers ayant une 

action mécanique, toxique, initiative et réflexe.

Il est indispensable que les malades se fassent 

examiner régulièrement par leur médecin ; les 

endémies vermineuses sont très fréquentes dans 

l’intérieur d’une  famille (ou d’une collectivité), et 

lorsque sur un enfant ou un adulte, on constate de 

l’helminthiase, ou quand un laboratoire a constaté 

la présence d’œufs dans les selles, il faut demander 

au médecin d’examiner tous les membres de la 

famille.

Les produits des Laboratoires d’Alimentation 

Vitalisante et Energétique (A.V.E.) sont mis au point 

pour  permettre des traitements nouveaux, définis à la 

suite des travaux et recherches d’une nouvelle école 

biologique qui s’est intéressée tout particulièrement 

aux questions d’hygiène alimentaire, des carences 

et déséquilibres alimentaires, avec infections qui 

en résultent, et qui longtemps ont été considérées 

comme des maladies «microbiennes»

Nous passons rapidement en revue les principales 

spécialités créées par les laboratoires A.V. E.

Pour luter contre le «colmatage de l’intestin 

grêle», en même temps que contre la carence 

soufrée, différents médicaments spécialement 

étudiés ont été mis au point, et sont vendus par les 

laboratoires A.V. E. à Paris.

C’est en premier lieu la médication sulsod-leptab 

qui, par une association de 2 sortes de comprimés, 

permet le décolmatage du grêle indiqués dans 

la furonculose, la calibacillurie, la migraine, les 

affections cutanées, hépatiques..

Puis, contre les vers intestinaux qui sont à la 

base d’une foule d’infections, citons les capsules 

gelchol, gluchol et les comprimés vertox.

Enfin certains complexes nouveaux permettent 

une lutte efficace contre les carences alimentaires et 

les maladies «microbiennes» qu’elles entraînent :

- l’idonil, suraliment-médicament idéal, à 

utiliser contre les anémies, la fatigue physique 

ou intellectuelle, la neurasthénie, les déficiences 

organiques, le rachitisme, le lymphatisme...

- Les comprimés cartilos, pour opothérapie osseuse, 

permettent à l’enfant d’éviter et de corriger les troubles 

et retards de dentition, les troubles d’ossification, de 

la déminéralisation ; ils sont indiqués évidemment 

dans la grossesse et pendant l’allaitement.

- Les comprimes opotherapiques A.V. E. 

extraits totaux de sang, de foie, de cœur, de rate, 

de pancréas, etc., d’animaux sains nos carencés, 

magnifique réalisation d’une remarquables et 

constante efficacité.

D’après les mêmes principes, des médicaments 

spécialisés ont été préparés pour la médecine 

vétérinaire; les comprimés otisan (otite externe du 

chien), la poudre vaccassane, contre la cachexie 

et l’entérite para-tuberculeuse des bovidés; ils 

permettent d’obtenir des résultats qu’on ne peut 

atteindre par aucune autre méthode.


